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Sous la 
toge se 
cache un 
athlète
Hylke Boerstra, 
avocat de profes- 
sion, est devenu un 
des meilleurs pati­
neurs de longue dis­
tance de la Hollande 
et représente un sé­
rieux aspirant pour 
gagner la compéti­
tion internationale 
au lac Memphré- 
magog.
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La Tribun» par Bernard Vamer

Les 2 camps crient victoire
Le Cégep 
reforme 
les piquets 
de grève
L’appel au 
peuple: 
Lévesque y 
a songé... 
mais il y 
songe moins
• Textes: — A 2, B 1

(d'après PC) — La Centrale de l’enseignement du Québec 
_—. (CEQ) et le gouvernement criaient victoire, jeudi: les écoles 
étaient ouvertes, soutenait le gouvernement Lévesque, mais les 
professeurs étaient pour la plupart absents, rétorquait la CEQ.

encore une fois victime d'un appel 
à la bombe hier soir. La communi­
cation téléphonique reçue à la salle 
de rédaction de La Tribune vers 
23h30 disait: “Une bombe va explo­
ser à la résidence du ministre dans 
dix minutes". L'homme, jeune si 
l’on se fie à la voix, a lancé son 
avertissement et a fermé la ligne 
brusquement.

haies d'honneur" formées par les enseignants n'ont pas empêché les autobus scolaires de passer.
(Photo Lt Tribun# par Barnard Vamer)

Selon la centrale syndicale, “88 
pour cent des membres dont les 
syndicats ont voté la grève’’ étaient 
absents des classes. Le ministre de 
l'Education Camille Laurin affir­
mait que 60 pour cent des écoles du 
Québec étaient ouvertes et 650 sur 
3,012 “fonctionnaient bien”.

Optimiste, le ministre, qui jouit 
d'une protection supplémentaire de­
puis quelques jours, a voulu mon­
trer la modération du gouverne­
ment en décidant de n'appliquer 
que les amendes aux enseignants en 
grève et retarder le recours aux 
mesures plus sévères (comme per­
te d'ancienneté, congédiement, 
etc. ).

Les cégeps

assemblée générale hier soir, ils se 
sont prononcés dans une proportion 
de 52 pour cent en faveur d'un ral­
liement au front de l'enseignement.

La présidente du Syndicat des en­
seignants et enseignantes du Cegep 
de Sherbrooke, Mme Lorraine Jo- 
bin, a lancé un appel à ses mem­
bres afin qu'ils respectent le ver­
dict de la majorité, à l'instar des 
enseignants qui se sont présentés 
au travail hier matin.

Les cégeps de Drummondville et 
Ste-Foy sont également revenus sur 
leur décision et appuieront le front 
des enseignants ce matin portant à 
5 sur 9, le nombre des cégeps en 
grève affiliés à la Fédération des 
enseignants de cégep.

La Charte et... l'exception

Pour ce qui est de la préséance 
de la loi 111 sur toute autre législa­
tion, le premier ministre Lévesque 
a avisé qu'à même la Charte qué­
bécoise des droits et libertés de la 
personne, “il y a un article qui est 
permanent et qui dit qu'une loi 
peut, au besoin, déroger à cette 
charte, évidemment, si une situa­
tion devient exceptionnelle”.

Le recours à la loi 111 impliquant 
la suspension de certains droits 
syndicaux se justifie en période cri­
tique, comme c’est le cas présen­
tement, parce que “l’ensemble de 
la population commence à trouver 
que c'est assez exceptionnel mer­
ci”, a-t-il lancé.

Appuis

Les enseignants du Cégep de 
Sherbrooke dresseront des lignes de 
piquetage à nouveau ce matin. En

Mises en 
nomination 
pour les
Oscars
• Gandhi: 77 

mises en 
nomination

• Tootsie: 10 
mises en 
nomination

• E.T.: 9 
minses en 
nomination
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Appel à la bombe

Par ailleurs, le ministre du Tra­
vail, M. Raynald Fréchette, était

La CEQ, qui n'a eu aucun contact 
officiel avec le gouvernement, a 
tenté de trouver des appuis à l’ex­
térieur en demandant au gouver­
nement fédéral de désavouer la loi 
111, ce qui lui a été refusé. Pour le 
premier ministre Lévesque, cette 
démarche n'était qu'une “grosse 
farce”.

La possibilité d'un débrayage 
d’appui de 24 heures aux ensei­
gnants en grève illégale semble de 
moins en mois probable, à court 
terme en tout cas.

“Nous ne pensons pas par exem­
ple que si tout le monde était de­
hors, lundi matin, ça réglerait le 
problème” a dit dans une entrevue 
en anglais le président de la FTQ, 
M. Louis Laberge, au sortir d’une 
réunion à huis clos avec ses homo­
logues de la CSN et de la CEQ.

Une rencontre des hautes instan­
ces des trois centrales aura lieu au 
cours du week-end afin de déter­
miner leur moyen de réplique à la 
loi 111 et d'appui aux enseignants 
en grève.

D’autre part, Urgence Médiation 
lançait son sixième appel aux em­
ployés d'hôpitaux pour qu’il n’y ait 
aucun débrayage dans les établis­
sements hospitaliers lundi pro­
chain, comme le réclame la direc­
tion de la Fédération des affaires 
sociales.

A Québec, la Fédération des 
comités de parents conseillait aux 
parents d'envoyer leurs enfants à 
l'école, vendredi, pendant que l'U­
nion nationale demandait au Direc­
teur des élections d'organiser “un 
scrutin sans contrainte et dépoliti­
sé" sur la grève des enseignants.

En après-midi, hier, l'immeuble 
de l’Assemblée nationale a dû être 
évacué à la suite d'un appel à la 
bombe pendant qu’à l’Université 
Laval, les étudiants en génie élec­
trique volaient le couvre-chef du 
président de la CEQ. M. Yvon 
Charbonneau.
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• Ouvertes: Les écoles secondaires et les écoles 
primaires de l’Estrie

• Fermées: les écoles de la CSCS et le centre Le Touret
Transport scolaire: pour se conformer à la Loi 111, il y aura 

transport scolaire aujourd'hui pour tous les élèves, sauf ceux de la 
CSCS. Les élèves pourraient cependant retourner à la maison plus 
tôt que normalement.

Adultes temps plein: ceux qui suivaient des cours au moment du 
débrayage peuvent se présenter aux heures habituelles. Les autres 
seront informés de la date du début des cours.

Adultes temps partiel: le 21 février comme l’horaire le prévoyait 
Ceux qui n’ont pas été convoqués seront informés individuellement.

“Compte tenu de la clientèle que nous avons, c’est-à-dire de jeu­
nes écoliers, nous demandons aux parents de garder leurs enfants 
à la maison tant que les enseignants ne seront pas de retour en 
classe.”

C'est ce que déclarait hier M. Denis Demers, président du con­
seil des commissaires de la Commission scolaire catholique de 
Sherbrooke. Les commissaires ont jugé que la sécurité des élèves, 
particulièrement ceux de maternelle et de premier cycle, n’était 
pas assurée si ceux-ci étaient obligés de franchir une ligne de pi­
quetage.

“Nous recommencerons à dispenser l’enseignement dans les éco­
les ou les conditions assurent la reprise des services habituels”, a 
dit M Demers, qui a révélé que 118 des 570 enseignants de la CSCS 
étaient de retour au travail hier. Entre autres, tous les professeurs 
de l’école Marymount étaient rentrés.

bonne journée !
TEMPÉRATURE—
NEIGE FONDANTE: 0°C. — DEMAIN: BEAU..............C-4

Aujourd'hui
PASSE-PARTOUT

Pour t'assurer que sa politi-

3ue de subventions en matière 
e transport en commun soit 

bien comprise, le ministère 
québécois des Transport a de­

mandé i rencontrer la Commis­
sion des droits de la personne 
qui doit se pencher i nouveau 
sur l'accessibilité de la 
partout i Sherbrooke.

A-3

passe-

BEAUX PROJETS’’ À L’ÉTUDE
Si l'OCRI n'a rien bouleversé gnault n'en est pas moins "en-

dans la région avec ses subven­
tions depuis sa création, le com­
missaire industriel Daniel Mi-

couragé" par les "beaux pro­
jets" actuellement à l'étude.

A-3
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Les élèves du Triolet qui sont retournés en classe ce matin, pour la première fois depuis trois semaines, se sont retrouvés sans pro­
fesseur pour leur dispenser des cours. «Photo l« Tribun* par Bem.rovum*)
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5 MARATHONS 
CONSÉCUTIFS

VOIR LE REGLEMENT CI-BAS

MARATHON-CARTE ORANGE
MONTANT A GAGNER $1,500.

Numéro à marquer aur votre carte aujourd'hui: 
MARDI, la 15 lévrier 1983:
 N-35

Numéro é marquer aur votre carte aujourd'hui: 
MERCREDI, le 16 lévrier 1983:

1-17
Numéro é marquer aur votre carte aujourd'hui: 

JEUDI, le 17 février 1983:
 I-22

Numéro é marquer aur votre carte aujourd'hui: 
VENDREDI, le 18 février 1983:

G-47

MARATHON-CARTE OLIVE
MONTANT A GAGNER $2,000.

Numéro é marquer aur votre carte aujourd'hui: 
MARDI, le 15 février 1983:

Q-55
Numéro é marquer aur votre carte aujourd'hui: 

MERCREDI, le 16 février 1983:
 0-73

Numéro é marquer aur votre carte aujourd'hui: 
JEUDI le 17 février 1983:

B-3
Numéro è marquer aur votre carte aujourd'hui: 

VENDREDI, le 18 février 1983:
I-29

MARATHON-CARTE BLEUE MARINE
MONTANT A GAGNER $2,500.

Numéroa é marquer aur votre carte aujourd'hui:
MARDI, le 15 février 1983:

0-63.1-21. N-35. N-33, 0-71
Numéroa à marquer aur votre carte aujourd'hui: 

MERCREDI, le 16 février 1983:
I-29. I-23, Q-65

Numéro é marquer aur votre carte aujourd'hui: 
JEUDI, le 17 février 183:
 B-6, 0-73, N-31

Numéroa é marquer aur votre carte aujourd'hui: 
VENDREDI, le 18 février 1983:

N-40. N-34, N-44
>♦♦♦♦♦♦• ♦ ♦»...»»»»•»»»»,
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La FAS en grève?
SHERBROOKE (GF) - Vrai­

semblablement, c'est au cours 
de la journée que les membres 
des 21 syndicats CSN membres 
de la Fédération des affaires so­
ciales seront appelés à se pro­
noncer sur une journée de grève 
qui serait déclenchée en guise 
d'appui aux enseignants.

Hier soir, les exécutifs de ces 
syndicats étaient réunis en as­
semblée afin d'étudier la ques­
tion et dresser le plan d’action.

S'ils en sont arrivés à une en­
tente, ils convoqueront aujour­
d'hui leurs membres et leur de­
manderont de voter en ce sens.

Les votes se dérouleront à dif­
férentes heures de la journée 
afin de permettre au plus grand

nombre possible de travailleurs 
de se prononcer sur la question.

Selon un porte-parole de la 
CSN, on songe à étendre ce vote 
d'appui aux enseignants à tous 
ses syndicats qu'ils regroupent 
des travailleurs du secteur pu­
blic ou des travailleurs du privé.

Cette journée de grève, si elle 
est acceptée, paralyserait les 
activités des établissements de 
santé et de services sociaux du­
rant la journée de lundi.

Par ailleurs, si les syndiqués 
de la FAS débraient lundi, ils 
verront vraisemblablement les 
professionnels du gouvernement 
se joindre à eux puisque ceux-ci 
détiennent un mandat de grève 
conditionnel aux actions de la 
FAS.

Seules des “haies 
d'honneur" érigées

SHERBROOKE (GF) - La pre­
mière journée de non-respect de la 
Loi 111 s'est déroulée calmement 
en Estrie.

Suivant les mots d'ordre de leur 
exécutif, évitant ainsi de contreve­
nir à un article de la loi qui aurait 
pu les rendre passibles de congédie­
ments, les membres du Syndicat 
des enseignants de l'Estrie se sont 
contentés d’ériger des “haies d'hon­
neur" pour saluer l'entrée au tra­
vail de la direction, de quelques en­
seignants-dissidents et d'un pour­
centage peu élevé d'élèves.

Pendant ce temps, les cours re­
prenaient normalement au Cegep 
de Sherbrooke et au Collège Cham­
plain de Lennoxville où toutefois on 
pouvait déplorer l'absence de nom­
breux étudiants.

Au niveau primaire, les parents 
ont suivi le mot d'ordre de la com­
mission scolaire et ont gardé leurs 
enfants à la maison Les ensei­
gnants-grévistes se sont donc con­
tentés de faire sentir leur présence, 
sans plus

Au niveau secondaire, les lignes 
de piquetage étaient plus imposan­

tes. En certains endroits, ils étaient 
une soixantaine à regarder passer 
les autobus jaunes pratiquement vi­
des et à chercher à identifier les 
confrères qui entraient au travail.

Selon le syndicat, ce sont 355 
membres sur une possibilité de 
2,637 (13 pour cent) qui ont franchi 
la haie et se sont présentés au tra­
vail. A Sherbrooke, c’est la polyva­
lente Le Triolet qui a accueilli le 
plus grand nombre d'enseignants: 
14 sur une possibilité de 170.

Le syndicat se dit, bien sûr, “très 
satisfait" de la mobilisation de ses 
membres. D'autant plus, ajoute M. 
Yvan Aube, le vice-président du 
SEE, que plus de 50 pour cent des 
140 écoles étaient entièrement pri­
vées d'enseignant.

Par ailleurs, une quarantaine d'é­
tudiants de cegeps, de chômeurs et 
de travailleurs sympathisants ont 
participe à un défilé de protesta­
tion. en face du palais de justice, à 
la fin de l'avant-midi et au début de 
l'après-midi. Ces gens entendaient 
manifester leurs appuis aux ensei­
gnants et protester contre la loi 
111.

Le calme règne à Thetford
THETFORD-M1NES - A l'instar 

de toutes les autres journées de dé­
brayage dans le secteur de l'édu­
cation de la région de l'Amiante, la 
situation fut relativement calme 
hier alors qu'aucun incident n'est à 
déplorer en cette journée suivant 
l'adoption de la loi 111 qui doit as­
surer la reprise des services dans 
les collèges et les écoles du secteur 
public.

A l'exception des enseignants, 
tous les autres personnels des trois 
Commissions scolaires francopho­
nes du territoire et du cégep se sont 
présentés à l'ouvrage hier Fait à 
signaler, aucun professeur des ni­
veaux élémentaire, secondaire ou

collégial ne s'est présenté à son ins­
titution au cours de la journée 
d hier, ce qui a forcé les autorités 
scolaires à retourner rapidement 
les enfants à la maison.

D'ailleurs, la clientèle scolaire 
était peu nombreuse alors que les 
trois Commissions scolaires et le 
cegep n'ont pas accueilli au total 
700 étudiants sur une possibilité de 
quelque 11.000

Les enseignants du cégep main­
tiennent toujours des lignes de pi­
quetage en face de l'établissement 
mais ne bloquent pas son accès aux 
autres personnels ni aux usagers de 
la bibliothèque ou aux adeptes des 
activités sportives

Ecoles fermées à Drummondville
DRUMMONDVILLE - Sauf 

dans quelques écoles des municipa­
lités rurales, où enseignants et éco­
liers sont en partie retournés en 
classe, les écoles primaire et se­
condaire du grand Drummondville 
n'ont pas rouvert leurs portes hier 
et les lignes de piquetage se fai­
saient étanchés à chaque endroit 
On estime à 92 pour cent le nombre 
d'enseignants qui se sont pliés à la 
recommandation du Syndicat de 
l'enseignement de la région de 
Drummondville

Aucun incident particulier n'a été 
signale et les corps policiers de la 
région n ont d'ailleurs pas eu à in­
tervenir

Cependant, le Cégep de Drum­
mondville a dispensé une joumee 
de cours hier, malgré que ses ensei­
gnants et enseignâmes avaient voté

tard en soirée mercredi de défier la 
loi 111 et ce dans un pourcentage de 
59 pour cent La raison vient du fait 
que l'association des neuf cégeps du 
Quebec affiliés à la CEQ. dont fait 
partie le collège de Drummondvil­
le. n'a pas obtenu la majorité de 
ses institutions lors de la prise du 
vote, alors que cinq d'entre elles fa­
vorisaient le retour au travail

En soiree hier, les professeurs du 
Cégep de Drummondville se réunis­
saient à nouveau pour réévaluer la 
situation et possiblement prendre 
un vote de solidarité envers les au­
tres centrales du monde de l'ensei­
gnement. la FNEEQ et la CSN.

A Victoria ville, ies cours ont été 
dispensés hier tant dans les écoles 
du niveau primaire et secondaire 
qu au cegep puisque les enseignants 
sont rentrés au travail

SHERBROOKE (MRi— Les 
enseignants anglophones de 

l Estrie étaient tous au travail hier, 
y compris ceux de F école catholi­
que anglophone Marymount. de 
Sherbrooke, appartenant à la Com­
mission scolaire catholique de Sher­
brooke, tandis que 13 pour cent seu­
lement des professeurs appartenant 
au Syndicat des enseignants de 
l'Estrie se sont présentés dans les 
écoles de la région.

En effet, les directeurs généraux 
du collège Champlain de Lennoxvil­
le, de la commission scolaire du 
District de Lennoxville et de la 
commission scolaire Eastern 
Townships déclaraient un retour au 
travail de 100 pour cent de leur per­
sonnel tout en signalant que près de 
la totalité des élèves se trouvaient 
en classe aussi. C’est ainsi que les 
classes ont fonctionné de manière 
tout à fait régulière dans tout le 
secteur anglophone de la région 
sherbrookoise.

Quant à l’école Marymount, elle 
n'a pas dispensé de cours malgré la 
présence de tout le personnel, par­
ce que les enfants n ont pu y être 
transportés et accueillis vu la dé­
cision de la Commission scolaire de 
Sherbrooke de demander aux pa­
rents de garder leurs enfants à la 
maison

Secteur francophone

Le collège de Sherbrooke, pour 
sa part, aurait fonctionné à peu 
près normalement si les élèves y 
avaient été présents. On note en ef­
fet que, si les professeurs étaient 
sur place, les groupes comptaient 
un nombre restreint d'élèves, de 5 à 
50 pour cent selon les cas, ce qui 
n'a pas permis un déroulement par­
fait des activités pédagogiques.

Au niveau secondaire, dans TEs- 
trie, à peine 10 pour cent des ensei­
gnants se sont présentés aux cours, 
tandis que moins de 5 pour cent des 
élèves étaient présents, de sorte 
qu'il a fallu les retourner chez eux.

Au niveau primaire, la CSCS 
ayant demandé aux parents de gar­
der leurs enfants chez eux. il n’y en 
avait pas dans les classes hier.' 
Quant aux professeurs, ils étaient 
118 de retour au travail sur un total 
de 570.

Dans la région de l'Estrie, 9 éco^ 
les primaires fonctionnaient alors 
que tous leurs professeurs étaient 
rentrés ainsi qu un bon nombre d’é­
lèves Dans une dixième école, le9 
enseignants étaient tous présents, 
mais les élèves manquaient à l’ap­
pel Ces dix écoles se trouvaient 
dans les régions de Lac-Mégantic, 
Windsor et Coaticook

A la Commission scolaire de 
l'Asbesterie, une trentaine de pro­
fesseurs sur 108 étaient au travail 
tandis que 200 élèves environ sur 
2.000 se présentaient auiî écoles. ;

A la Commission scolaire de Coa­
ticook. 23 professeurs sur 92 ren:. 
traient et 500 élèves sur 1,729 sç 
présentaient en classe.

A la Commission scolaire de Laci 
Mégantic, 25 enseignants sur 10$ 
rentraient et presque 80 pour cenf 
de la clientèle scolaire affluaient 
vers les écoles. \

La Commission scolaire de Ma­
gog, 13 professeurs sur 125 se pré» 
sentaient au travail en matinée tan-; 
dis qu'il n'en restait que 9 en après- 
midi : les quatre enseignants qui ont 
fait la différence étant tous de la 
même école, cette école, qui était 
la seule à fonctionner en avant- 
midi, a été désertée en après-midi. 
Autre fait souligné par le directeur^ 
général: à Magog, les comités d’é­
coles étaient dans les écoles poun 
accueillir les élèves et assurer leutf 
sécurité. ;

A la Commission scolaire Mori- 
lac, une dozaine d'enseignants sur 
112 étaient de retour hier et 230 élè­
ves sur 2.400 se présentaient en 
classe.

Enfin, à la Commission scolaire 
La Sapinière, 7 professeurs sur 80 
étaient de retour au travail et une 
centaine d'élèves sur 1,650 se pré­
sentaient dans les écoles.

Hall: une commission 
parlementaire n'offre 
"aucune garantie"

SHERBROOKE (GF) - "Bien 
des gens et bien des enseignants se 
sont demandés pourquoi la CEQ a 
rejeté l’offre du premier ministre 
qui offrait la tenue d une commis­
sion parlementaire. Ces gens esti­
maient que la CEQ se braquait et 
refusait la perche tendue. Il faut 
donc bien faire comprendre qu’une 
commission parlementaire n’est 
pas une médiation et n'offre aucune 
garantie. Une commission ne fait 
qu'éclairer les parlementaires."

Telle est la mise au point que te­
nait à faire le président du Syndicat 
des enseignants de l'Estrie, M. Mi­
chel. Hall, à la suite des récents 
événements.

Comme l'explique M. Hall, il se­
rait revenu à rien d'éclairer davan­
tage des parlementaires qui s'ap­
prêtait à voter la loi spéciale.

Il rajoute que le président du 
Conseil supérieur de l'Education, 
M. Claude Benjamin, a demandé

une commission parlementaire ain­
si qu'une médiation devant porté 
sur la tâche et la sécurité d’emploi. 
Le gouvernement a alors proposé la 
commission parlementaire. La 
CEQ a exigé également la média­
tion.

“Une commission parlementaire 
formée de toute façon par une ma­
jorité de péquiste n'était pas suffi­
sante pour nous. Une telle commis­
sion n'a aucun pouvoir. Elle ne fait 
que permettre aux parlementaires 
de s'éclairer davantage sur une si­
tuation et ne permettrait pas un dé­
blocage de la situation. La CEQ a 
donc exigé la médiation qui, seule, 
pourrait permettre à un tiers im­
partial de trancher la question... Il 
est certain que le gouvernement a 
peur d une médiation parce qu’il 
sait que le médiateur pencherait en 
notre faveur, en faveur du bon 
sens", de dire M. Hall.

carnet
King
Wellington

REOIGC EN COLLABORATION

Présentement deux repré­
sentants du syndicat profes­
sionnel des chefs de police font 
de la sollicitation à Sherbrooke 
et à Rock-Forest. .. si cette ac­
tivité se déroule dans un cadre 
légal, le directeur Maurice 
Houle, de la Police de Sher­
brooke et le directeur intéri­
maire Richard Tremblay, de la 
Sûreté municipale de Rock-Fo­
rest. tiennent à préciser qu'ils 
n'ont aucunement prêté leur 
nom à cçtte sollicitation... en 
quelques mots, ils n'ont rien à 
avoir avec ça..

- O -

Pierre Gravel et René Côté
ont déjà entrepris avec d'au­
tres confrères la vente de bil­
lets en vue de la dégustation 
vin et fromage de l'Amicale de 
la Sûreté du Québec (Estrie)... 
l'événement annuel aura lieu 
au sous-sol de l'église Ste-Fa- 
mille. le 5 mars...

- O -

Pour André Turcotte tous 
les moyens sont bons pour ar­
rêter de fumer... mais ses 
amis estiment qu'il exagère un 
peu lorsqu'il croit que le fait de 
porter des vêtements, sur et 
sous, à l'effigie du tigre lui 
donnera du courage pour pour­
suivre sa tentative

Le ronflement serait-il à l'o­
rigine du célibat prolongé de 
Lisette Jeanson0... elle a tel­
lement horreur de ce défaut 
qu'elle a décidé de se départir 
de son chien Boudv qui trouble 
son sommeil...

- O -

Même s'il a finalement ter­
miné de décaper les boiseries 
de sa maison. Jacques Beau- 
lieu continue de subir de véri­
tables raclées au squash... à 
croire, songent ses adversai­
res, s’il ne devrait pas main­
tenant décaper ses jambes et 
ses bras...

- O -

L'Association des directeurs 
de crédit, section Estrie. tien­
dra une dégustation de vins et 
fromages samedi le 19 février 
au Centre paroissial St-Jean- 
Baptiste. Mario Scanlon s'oc­
cupe de cette activité...
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Zone spéciale Sherbrooke-Magog

L'OCRI n'a supporté 
qu'un seul projet 
d'importance 
depuis sa création

SHERBROOKE iLDi - 
Depuis sa création en octo­

bre 81. l'Office canadien de re­
nouveau industriel (OCRI) a 
subventionné un seul projet vrai­
ment d'importance dans la zone 
spéciale Sherbrooke-Magog. soit 
la modernisation de Lowney 
Mais le commissariat industriel 
de Sherbrooke se montre ' con­
fiant' qu'il y aura prochaine­
ment d'autres annonces de sub­
vention.

“Je suis encouragé de noter 
M. Daniel Mignault. commissai­
re industriel. Pour la zone spé­
ciale Sherbrooke-Magog, de 
“beaux projets .' seraient actuel­
lement en train d'être finalisés à 
l'OCRI

Le commissaire industriel se 
montre prudent cependant. L'an­
née dernière, la crise économi­
que a mis au rancart un bon 
nombre de projets au Québec et 
au Canada Les investisseurs 
dans le monde industriel com­
menceraient à sortir de leur ré­
serve. mais parfois on est cer­
tain d'un projet qu'avec le début 
des travaux.

Selon une autre source, le 
commissaire industriel avait 
déjà déploré les lenteurs de 10- 
CRI. “Effectivement, nous 
avons trouvé que ça prenait 
énormément de temps", de con­
firmer M. Mignault. Il aurait 
déjà écrit à l'OCRI à ce sujet. 
Mais là, il est encouragé parce 
que. selon ses informations, on 
approche de réalisations concrè­
tes. “Si on réalise les dossiers 
qu'on a (en discussions), on va 
être heureux ",

En novembre '82, une source 
généralement bien informée in­
diquait que les annonces de sub­
vention par l'OCRI à cinq entre­
prises dans la zone Sherbrooke- 
Magog étaient imminentes. On 
parlait d'avant Noël. Malheureu­
sement, ce ne fut pas le cas.

V-

... mais le 
commissaire 
Mignault 
demeure 
optimiste

L'OCRI a aussi financé un 
rapport d'analyse de la zone 
Sherbrooke-Magog par les ex­
perts Gaucher, Pringle Consul­
tants Ltée de Montréal. Le com­
missariat industriel de Sherbroo­
ke avait dit beaucoup de bien de 
ce rapport, et il en espérait des 
retombées concrètes.

Créé en octobre '81, l’OCRI 
s'est occupé d'abord du “pro­
gramme sectoriel" pour revita­
liser les industries du textile, du 
vêtement et de la chaussure. En 
avril 82, le gouvernement fédé­
ral lui confiait aussi le “pro­
gramme de développement in­
dustriel et commercial" avec le 
mandat de renforcer et diversi­
fier la structure de sept régions, 
dont cinq au Québec. C'est pour­
quoi il n'est pas question que des 
secteurs traditionnels.
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Politigue des subventions là trans/port adapté

Québec informera la 
Commission des droits

SHERBROOKE (LD) — Dans et du transport adapte, les repré- 
l'affaire de la passe-partout sentants du ministère des Trans-

• Coté désapprouve
SHERBROOKE (LD) - Devant 

ses collègues Bernard Tanguay et 
Jean Perrault de la CMTS. M An­
dré Côté a déploré le ton d une let­
tre expédiée par un membre du 
personnel au Regroupement des 
usagers du transport adapté.

Au Regroupement qui se plai­
gnait d'un service insuffisant le 
matin, M. Jacques Moquin a répon­
du en s'interrogeant sur la repré­
sentativité de ce groupe et sur les 
intérêts en cause

M Côté n'est pas du tout d'ac­
cord avec cette façon de répondre

Le président de la CMTS, M Ber­
nard Tanguay, n'a pas voulu com­
menter, préférant attendre d'en sa­
voir plus long.

A la table du conseil d'adminis­
tration, on a mentionné que le Re­
groupement impliquerait une tren­
taine d'usagers sur un total de près 
de 500.

• Abribus
Selon son programme triennal, la 

CMTS projette d'installer 10 abri­
bus supplémentaires en 1983. Les 
sites envisagés prioritairement sont 
les suivants: intersection Portland 
(sud) et Wilson (ouest), Kingston 
(est) et Jogues (nord), Portland 
(sud) face à Lauzon, Arsenault 
(nord) face à Ledoux, Portland 
(sud) face à Wilson, Portland (sud) 
et Londonc (ouest), St-Louis 
(ouest) et Darche (nord), Belvé­
dère (ouest) et Rand (sud), King

ouest (sud' et Fontaine (est), Mur­
ray touest' et Woodward (nord)

On prévoit ajouter dix abribus 
egalement en 84. puis en '85 Evi­
demment cette projection sera su­
jette à revision d ici là La CMTS 
possède présentement 54 abribus

Le choix des sites tient compte 
de l'achalandage évidemment, mais 
aussi du nombre de circuits desser­
vis, de la présence de lieux d’héber­
gement pour personnes àgees, de 
lexposition aux intempéries, etc.
• Accompagnateurs

Après une expérience infructueu­
se, la CMTS a décidé de rétablir les 
frais de passage pour les accom­
pagnateurs des personnes handica­
pées dans le transport urbain.

En supprimant les frais pour les 
accompagnateurs, on espérait en­
courager les personnes aveugles 
particulièrement à utiliser le trans­
port urbain plutôt que le transport 
adapté, plus dispendieux à opérer.

Mais l'influence a été peu sensible 
La CMTS revient donc à l'ancienne 
politique.

• Le CHUS
Pour le moment, la CMTS n'en­

visage pas de desservir le CHUS.

Une récente analyse indique que ça 
serait assez onéreux. De plus, il y a 
déjà un transporteur privé qui le 
fait. La CMTS ne ferme pas le dos­
sier à tout jamais, mais il faudrait 
une vérification beaucoup plus 
poussée de toutes les implications 
avant de lancer une desserte du 
CHUS.

ports du Quebec demanderont à 
rencontrer les enquêteurs de la 
Commission des droits de la per­
sonne dans les prochaines semaines 
pour leur transmettre des explica­
tions supplémentaires sur les poli­
tiques de subvention

Une porte-parole du bureau du 
ministre, hier, a confirmé que le 
ministère desire cette rencontre

Il reagit ainsi au rapport d'en­
quête de la Commission des droits 
à propos d'une plainte qui onginait 
de Promotion Handicap de Sher­
brooke Le ministère a reçu une co­
pie du rapport récemment

Ce rapport concluait que les per­
sonnes handicapées ont le droit d'u­
tiliser un laissez-passer mensuel 
(passe-partout) pour le transport 
adapte où le système existe pour 
les usagers du transport régulier

Soit dit en passant, la Corporation 
municipale de transport de Sher­
brooke a demande à la Commission 
de transmettre un autre avis plus 
précis sur l'aspect de discrimina­
tion.

Ce rapport impliquait du même 
coup le ministère des Transports.

“Il incombe au ministère des 
Transports du Québec d'apporter 
les modifications nécessaires pour 
qu'à partir de janvier 1984, le man­
que à gagner (dû à l'usage de la 
passe-partout dans le transport

adapté' soit comblé par les subven­
tions versees par lui-même"

Au ministère, on semble s'éton­
ner de cette conclusion On fait re­
marquer que les politiques de sub­
vention sont entièrement differen­
tes dans le transport adapté et le 
transport régulier

Dans le transport adapté, le mi­
nistère subventionne les dépenses 
(75 pour cent) et dans le transport 
régulier, les revenus Cela explique 
que la passe-partout puisse être 
subventionnée dans un cas, et pas 
dans l'autre

Le ministère a cependant aug­
mente considérablement sa contri­
bution pour le transport des person­
nes handicapées, de 4 à quelque 9 
millions $

L'usager du transport adapté 
paie proportionnellement beaucoup 
moins que l'usager du transport ré­
gulier

Dans le cas de la CMTS par 
exemple, selon des chiffres cités au 
conseil d'administration cette se­
maine, l'usager du transport adapté 
défraierait 4 pour cent des coûts to­
taux, alors que cette proportion 
grimpe à 70 pour cent dans le cas 
de ( usager du transport régulier

Au ministère, on veut rencontrer 
la Commission des droits de la per­
sonne du Quebec pour s'assurer 
qu elle sbit consciente de tout ce 
contexte

Faits divers
Exhibitionniste de 19 ans arrêté

—

SHERBROOKE ipsj) - Les pa­
trouilleurs municipaux ont procédé 
à l'arrestation d'un individu de 19 
ans, vers quatre heures du matin, 
hier, parce qu'il ne peut s'empê­
cher de se “les" montrer

Le suspect, qui a été relâché 
dans les heures qui ont suivi son ar­
restation mais qui devra revenir un 
de ces jours devant la Cour des ses­
sions de la paix pour répondre à 
une accusation d'action indécente, 
a reconnu avoir la fâcheuse et in­
contrôlable habitude d’attirer l’at­
tention des femmes puis de se dé­
vêtir.

C'est ce qui est arrivé au cours 
de la nuit de mercredi à jeudi, dans 
le secteur des rues Jogues et Kings­
ton, quand l’individu a suivi une 
femme jusque chez elle.

Intriguée parce qu elle se doutait 
bien qu'il y avait un homme qui la 
suivait, la femme, une fois rentrée 
chez elle, a jeté un coup d'oeil par 
la fenêtre pour, tout voir.

Alertés, les policiers ont pu re­
tracer le suspect et le conduire au 
quartier général

Le jeune homme qui est sans an­
técédent judiciaire et qui possède 
un emploi aurait admis avoir com­
mis de tels actes dans le passé, que 
ça semble chez lui un phénomène 
qu'il ne peut contrôler. On croit que 
la période de temps précédant sa 
comparution pourrait être déter­
minante pour le suspect car on lui a 
suggéré de se faire soigner.

Le détective Marc Chatelois, des 
enquêtes criminelles de la Police 
municipale, a complété l'enquête.

Fausse alerte à la bombe
7 i SHERBROOKE (psj) — Au cours 

d une matinée où l'on entendait 
dire un peu partout qu'il fallait s’at­
tendre à n’importe qui, compte 
tenu du climat de tension engendré 
par le conflit dans le secteur de 
l’enseignement, il n’y aura eu fina­
lement qu'un incident, une alerte à 
la bombe qu'on ne peut même 
pas relier aux problèmes de rela­
tions de travail dans le milieu gou­
vernemental

L’alerte à la bombe, reçue à

08h56 au Service d'incendie de Sher­
brooke, a conduit les pompiers au 
Centre Notre-Dame de l’Enfant, 
rue Prospect.

A l’arrivée des pompiers, les po­
liciers procédaient déjà à des re­
cherches qui se sont avérées vai­
nes

Une vingtaine de minutes après 
l'alerte, tout était rentré dans l’or­
dre: il s’agissait de l'oeuvre d’un 
plaisantin.

Individu recherché arrêté

Dernière chance? (Photo La Tribune par Claude Poulin)

Encore hier, les écoliers profitaient d'un congé et en ont profité pour s'adonne'r aux sports d'hiver. Après tout, peut-être s'a- 
gissait-il de la dernière journée avant la rentrée...

SHERBROOKE (psj) - Lors 
d une vérification de routine, la Po­
lice municipale de Sherbrooke a 
procédé à l'arrestation d'un indi­
vidu qui était recherché sur mandat 
depuis la fameuse rafle dans le 
monde de la drogue, effectuée par 
la Sûreté du Québec, à Lac-Mégan­
tic, le 28 janvier.

Jules Demers, âgé de 30 ans, de 
Lac-Mégantic, devait comparaître, 
hier, en Cour des sessions de la 
paix, pour répondre à une accusa­
tion de possession de stupéfiant en 
vue d’en faire le trafic.

C’est en procédant à la vérifica­
tion de l'identité que les patrouil­
leurs ont constaté qu'il faisait l'ob­

jet d'un mandat d'arrestation de­
puis la fin de janvier.

11 a été confié à la Sûreté du Qué­
bec.

On rappelle brièvement qu'aux 
petites heures du matin, le 28 jan­
vier, une trentaine de policiers de 
la Sûreté du Québec avaient pro­
cédé a 21 perquisitions dans des 
maisons privées et au club de mo­
tards "Les Mercenaires”, à Lac- 
Mégantic, procédant a une quinzai­
ne d’arrestations d'individus soup­
çonnés de trafic de drogue.

Maintenant, des deux personnes 
recherchées depuis cette opération, 
il n'en manque plus qu’une à l'ap­
pel

Sentence reportée pour Bourget Poursuite abandonnéeAu palais du justice

18 mois de prison et probation
SHERBROOKE — Le défenseur 

Jacques Blanchette a plaidé hier 
que la cause de marginalisation de 
l'un de ses clients était attribuable 
à la dyslexie, un trouble entraînant 
une difficulté à lire et à compren­
dre.

Il a expliqué que cette maladie, 
qui n avait pas été diagnostiquée 
chez Mario Daigle avant l’âge de 14 
ans. est responsable de ses échecs.

Me Blanchette a représenté 
qu'un encadrement serait suscep­
tible de favoriser la réinsertion de 
son client dans la société.

Daigle, âgé de 20 ans. de Bromp- 
tonville. s’était reconnu coupable 
de 25 chefs d'accusation, dont un 
pour incendiât ayant causé 7.000 f 
de dommages, des cambriolages, 
des vols, des vols de véhicules, un 
recel et un méfait.

Il a fait l'objet d évaluations par 
un psychiatre, le service de proba­
tion et un psychologue.

• »

Daigle était détenu depuis trois 
mois lorsqu'il s'est présenté devant 
le tribunal pour recevoir sa senten­
ce.

L'un des rapports recommandait 
des encadrements interne et exter­
ne pour l’accusé.

L objectif de ces encadrements 
est le sevrage de sa dépendance de 
drogue et de boisson, l'éloignement 
d'amis inconvenables, la rééduca­
tion professionnelle et la réintégra­
tion sociale.

Le juge Laurent Dubé de la Cour 
des sessions de la paix espère que 
Daigle atteindra cet objectif avec 
une peine de 18 mois de détention à 
Waterloo et une période de deux 
ans de liberté surveillée au cours 
de laquelle il continuera à être en­
cadré par des personnes ressour­
ces.

Le procureur Charles Crépeau 
avait admis qu'il faut privilégier la 
réhabilitation de cas-là

SHERBROOKE — Le juge Yvon 
Roberge de la Cour des sessions de 
la paix a reporté au 2 mars la sen­
tence de Michel Bourget, qui s’était 
reconnu coupable d'un vol avec vio­
lence sur des automobilistes le 29 
octobre et d’un vol par effraction 
dans une accomodation le 9 décem­
bre pendant qu’il se trouvait en at­
tente de procès.

Dans le premier cas, le prévenu 
avait pointé un peigne contre les 
victimes, deux frères âgés dans la 
cinquantaine, qui ont été détroussés 
et violentés alors qu’ils dormaient 
dans leur voiture dans le centre-vil­
le et dans le second il a été arrêté à 
05 h. 30 dans le commerce en train 
de remplir de marchandise un sac 
de poubelle.

Le défenseur Jean Charest a plai­
dé que la détention depuis le 9 dé-

SHERBROOKE - André Lamon­
tagne. de Sherbrooke, a été con­
damné à une peine d'un mois de dé­
tention pour possession de 11 onces 
de marijuana pour trafic.

Il a reçu cette sentence hier du 
juge Laurent Dubé de la Cour des 
sessions de la paix

cembre de son client, âgé de 21 ans, 
de Sherbrooke, l’avait porté à réflé­
chir et que ce dernier a compris 
que “la ligne" s'arrêtait là.

Il a dit que son client est récu­
pérable. n'a pas perdu le support de 
sa famille et avait lintention de tra­
vailler.

Le procureur Paul Crépeau a 
soumis que le prévenu avait projeté 
de voler des homosexuels ce soir-là 
mais qu'il est tombé sur des per­
sonnes qui ne faisaient que se re­
poser à la sortie d'un hôtel.

Me Crépeau a ajouté que l’agres­
sivité du prévenu envers les homo­
sexuels ne constitue pas une excu­
se

Me Charest avait rapporté que 
son client a été agressé lui-même 
par un homme quand il était âgé de 
10 ans

Lamontagne avait été interpelé 
alors qu'il fumait” sur le perron 
d'un hôtel par des policiers qui ont 
ensuite perquisitionné chez lui 

Le procureur Christian Labonté 
et le défenseur Marc Montplaisir 
ont fait une suggestion commune de 
quantum dans ce cas-là.

SHERBROOKE — Le ministère 
public a abandonné hier une pour­
suite pour facultés affaiblies contre 
un automobiliste qui avait pris le 
volant aussitôt après avoir conduit 
un unicycle (bicyclette à une seule 
roue).

Il a toutefois maintenu contre lui 
sa plainte de refus de fournir un 
échantillon de son haleine pour la­
quelle il a admis sa culpabilité

SHERBROOKE - Le juge Luc 
Trudel de la Cour des sessions de la 
paix a indiqué hier qu'une perte 
d argent en marge d'une infraction 
ne pouvait constituer un motif d'in­
dulgence

Il a fait ce commentaire en im­
posant une amende de 500 $ ou une 
peine de six mois de détention à un 
assisté social qui s'était reconnu 
coupable d'une accusation réduite 
de possession de 55 gr de haschisch 
d une valeur de 600 $ alors qu’il se 
trouvait en probation.

Le juge Trudel a accepté le plai­
doyer de cet individu, âgé de 33 
ans. de Sherbrooke, qui s'était fait 
saisir sa drogue

L automobiliste a écopé d une 
amende de 100 $ et d'une confisca­
tion de son permis pour le deuxiè­
me chef lors de sa comparution de­
vant le juge Laurent Dubé de la 
Cour des sessions de la paix

Le défenseur Marc Montplaisir a 
dit que son client aurait du donner 
un échantillon de son haleine même 
s'il était en état de conduire un uni- 
cycle et une voiture

Il a noté que la majorité des né­
cessiteux vivent dignement malgré 
leur pauvreté, sont honnêtes et res­
pectent les principes moraux

Le juge Trudel a ajouté une pé­
nalité de 50 S au prévenu pour bris 
de probation

Le procureur Danielle Côté ne 
s'était pas opposé à un plaidoyer 
réduit -la plainte originale en était 
une de possession pour trafic- à la 
suite d un jugement ontarien réta­
blissant la présomption d'innocen­
ce.

L inculpé. Michel Choquette, a 
fait 15 jours de détention préven­
tive avant d'admettre sa culpabili­
té.

Marijuana: un mois de prison

Possession de drogue: 500 $ d'amende
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Manifestation d'homosexuels à l'Université Bishop
LENNOXV1LLE (psj» — Un homosexuel 

se fait passer à tabac en début de semaine. 
Manifestation à caractère provincial et 
même national d’homosexuels et de lesbien­
nes sur les terrains de l’Université Bishop 
et du Collège Champlain, hier.

Ces deux incidents 
ont retenu l'attention 
des policiers de Len- 
noxville ces derniers 
jours et tout particuliè­

rement la manifesta­
tion d'hier alors qu'un 
autobus nolisé par une 
trentaine d'étudiants 
de Montréal et d'Ot­

tawa a stoppé sur le 
campus de l’Université 
Bishop, en fin d avant- 
midi

Les étudiants, des 
homosexuels et des les­
biennes, ont manifesté 
pour faire reconnaître 
leurs droits, pour pro­
tester contre l’hostilité 
qu’on leur témoigne,

enfin pour distribuer 
tracts et copie d’article 
à I appui de leurs re­
vendications

Pas d'anicroche

Aucune anicroche n'a 
marqué cette manifes­
tation tant sur les ter-

Faits divers
Le voleur aux couteaux 
a encore frappé

FLEURIMONT (psj) — Le voleur aux deux 
couteaux a récidivé une fois de plus dans la nuit 
de mercredi à jeudi au garage Shell de l’Estne, 
route 112, à Fleurimont.

La tête enveloppée dans une tuque de couleur 
bleu, blanc et rouge, le suspect a surgi un peu 
avant 23h00 dans la cour de la station A la vue 
du voleur, le pompiste lui a jeté sa sacoche puis 
a fui jusqu'à l Auberge Hoyale d'où il a alerte les 
policiers de la Sûreté du Québec

Opération 100

L'opération 100, visant à ratisser le secteur, 
n’a donné aucun résultat concret.

Toujours est-il que le suspect mesurant envi­
ron cinq pieds et six pouces — auquel on attribue 
près de sept ou huit vols avec violence depuis le 
début de t année à Sherbrooke et à Fleurimont — 
fait toujours 1 objet de recherches intensives de 
la part de la police. i

On sait que le voleur quitte les lieux du crime 
à pied mais on croit qu'il se dirige toujours vers 
un véhicule garé tout près des endroits visités.

Le dernier incident qui aurait rapporté à son 
auteur une somme d une centaine de dollars por­
te à trois le nombre de vols avec violence perpé­
trés dans le même secteur au cours des derniè­
res semaines.

Voleurs d'essence arrêtés
ST-ELIE d ORFORD • psj > — En moins de 48 

heures, la Sûreté du Québec de Sherbrooke a ar­
rêté six individus et solutionné une quinzaine de 
vols d'essence dans le secteur de St-Elie d'Or- 
ford

D abord, une première enquête amorcée par 
les agents Daniel Hébert et Paul Fortier puis 
poussée plus loin encore avec l’intervention de 
i’agent-enquèteur André Viens a entraîné l'arres­
tation de deux majeurs et d'un mineur.

U'ette enquête avait connu son point de départ 
avec l'arrestation de deux suspects dans la cour 
de l'hôtel de ville de St-Elie. Les deux individus 
venaient tout juste de siphonner de l'essence 
dans un véhicule, rue Gauthier

Puis, dans un second temps, au cours de la 
nuit de mercredi à jeudi, sur le Chemin St-Jo- 
seph, un résident est tiré de son sommeil à cause 
de bruits suspects. Il regarde par la fenêtre et 
voit trois individus. Il prend un fusil de calibre 
.12. sort sur le balcon et fait feu à deux reprises 
dans les airs.

Ce fut assez pour "couper” les jambes ou l’air 
d'aller du trio (deux majeurs de 18 ans et un ado­
lescent de 15 ans) qui a été cueilli quelques mi­
nutes plus tard par les agents John Osborne et 
Claude Harbour de la SQ de Sherbrooke.

Faux appel au noyé
SHERBROOKE (psj) — Après une fausse aler­

te à la bombe rue Prospect en matinée, c’est un 
taux appel au noyé qui a dirigé policiers et pom­
piers a l'extrémité de la rue St-Denis, près de la 
riviere Magog, en après-midi, hier

Un appel reçu par les autorités policières ra­
contait qu'un véhicule avait plongé dans la riviè­
re Magog, dans le secteur des rues St-Denis et 
Roy, vers 14h45

Après vérifications, on n’a découvert sur les 
lieux qu'un pécheur qui se portait très bien

Maintenant la technoloqie avancée de Nissan a développe 
un engin qui unit l économie diesel à une spontanéité de 
réponse frissonnante Vous serez le premier stupéfait'
Ce moteur révolutionnaire vous est offert en option su» la 
Sentr.i 2 portes Deluxe un modèle économie-perfor­
mance difficile A battre

La Sentra Diesel n offre pas que la puissance elle regorge 
egalement d équipement Jamais auparavant la puissance 
et l économie diesel n ont su allier une aussi belle appa 
rence A aussi bonne performance C est la difference Nis­
san'

%&>>p

Automobiles Magog Orfortf Inc 843-8145 cffib427 boulevard Bourqui ümirvillt Orford. Québec. J1X 462

CABLOSELECTEURS
POUR LA TÉLÉ PAYANTE - actuellement en magasin

Prix spécial s119’5
+ s500 pour l'installation, partout en ville.

seule compagnie 
de câblosélecteurs (Jerrold) 

qui possède un service local de réparation, 
soit le Centre de Réparations situé au

135, rue Alexandre, Sherbrooke.

transvision paré inc.
2481, chemin Champigny Fleurimont. Sherbrooke - J1H 5H2 821-2021
913»

rains de Bishop que du 
College Champlain. La 
police n’a pas eu a in­
tervenir en aucune fa­
çon mais elle a suivi de 
près le déroulement de 
la manifestation. A 
13h00. l'autobus avec 
les manifestants a son 
bord était déjà reparti

pour la métropole 
A savoir s'il y avait 

lien entre cette mani­
festation et le fait 
qu un étudiant du Bis­
hop. homosexuel avoué, 
ait subi une raclée en 
début de semaine, la 
police ne pouvait le 
dire.

On apprenait, hier, 
que la Sûreté munici­
pale de Lennoxville 
menait une enquête 
pour retracer trois in­
dividus masqués impli­
qués dans une affaire 
de voies de fait à T en­
droit d'un homosexuel 

Les suspects vou­

laient ainsi démontrer 
leur mécontentement à 
leur victime qui avait 
signe un article dans le 
journal étudiant Cam­
pus visant à faire re­
connaître les droits des 
homosexuels La vic­
time a essuyé de nom­
breux coups qui ont

laissé de nombreuses 
contusions mais aucune 
fracture ou blessure sé­
rieuse.

La police n'avait pas 
de développement en 
rapport avec cette af­
faire ni de suspect en 
vue

aRoi

CHRYSLER

(1977) INCGaston Dumas 
président

VENTE SERVICE

877-2833326,2e Avenue - Weedon
VENTE OU LOCATION

Plymouth I

[ûirnon ûodqc

PROTECTION 
SANS FRAIS

S ANS OU 80 OOO KM
l.a protêt Don du moteur et 
du rouage d entrainement
Avet des < oût» de fiOOS pour ref.ur»- 
la transmission et de 1 000$ pour 
une reparation majeure du moteur 
le plan de protection Chrysler peut 
vous être d un grand set ours Le 
blur-moteur le buitier de tran?>mjv 
sion le pont moteur et toutes leurs 
pieces internes sont (ouverts pen­
dant 5 ans ou 80 000 km selon la 
premiere éventualité Assujetti a une 
somme dédut tible de '5$ a chaque 
reparation apres l an ou 20 000 km

ia proiiH uon amia urniwuii 
de la tarroaaene extérieure
Nos voitures sont solides en étoile 
Maigre tout, si des perforations dues 
a la rouiiie apparaissaient sur la car­
rosserie extérieure au < ours des 5 
ans ou 80 OOO km tout serait repare 
sans frais ('est pratiquement le 
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Déménagement de Vêtements East 
Angus: feu vert de Qué bec essentiel

par Linda Roy

EAST-ANGUS — Il ne manque plus que la 
subvention du gouvernement provincial pour 
que l’usine Vetements East-Angus démé­
nagé dans la bâtisse connue sous le nom de 
la “pyramide" et appartenant autrefois à la 
Domtar.

et les responsables de les lignes d'air et de 
la compagnie Algo Les chauffage, etc

C'est ce qu'a précisé 
M. Ron Zeidel. consul­
tant pour la compagnie 
Algo. propriétaires de 
Vêtement East-Angus

Les architectes ont 
présenté un estimé des 
coûts de rénovation de 
la bâtisse lors d'une 
rencontre entre la ville

plans avaient été faits 
par. M Zeidel afin de 
préciser aux architec­
tes les transformations 
nécessaires 

Selon le premier rap­
port, il en coûterait 
240.000 S pour effectuer 
les travaux. Une autre

Mais ni la ville 
d'East-Angus. ni la 
compagnie Algo ne 
sont prêtes à débourser 
ce montant C'est pour­
quoi la ville avait déjà 
présenté une demande 
de subvention au gou­
vernement du Québec

rencontre est prévue Celui-ci défrayerait 
avec les architectes 80% des dépenses oc- 
afin de déterminer les casionnées par les 
coûts pour l'électricité, transformations La

ville paierait le reste 
du montant et Algo 
rembourserait en plu­
sieurs années, sous for­
me d'un loyer

Courts délais

La réponse du gou­
vernement doit parve­
nir très rapidement, 
soit avant le 28 février 
En effet. M Zeidel pre­
cise que tout doit être 
réglé et confirmé avant

cette date, puisque l'u­
sine doit donner un avis 
de six mois au proprie­
taire de la bâtisse 
qu elle occupe présen­
tement Il faut donc 
que les nouveaux lo­
caux soient definiti­
vement choisis d'ici les 
prochains jours, “et si 
c'est pas à East-Angus. 
ce sera à Lac-Mégan- 
tic Mais je crois bien 
que ce sera ici; le mai­
re va pousser dans le

Les frais de financement de travaux ne sont 
assumés que par les secteurs concernés

— un porte-parole d'Ascot
ASCOT (FG) — "Les dépenses 

reliées aux frais de financement 
dans une municipalité ne sont pas 
assumées par tous les contribua­
bles. mais uniquement par ceux des 
secteurs ayant fait l’objet de tra­
vaux nécessitant un emprunt.”

C'est la précision que tient à ap­
porter un porte-parole de l'hôtel de 
ville d'Ascot, faisant valoir que

dans le cas de cette corporation 
municipale, le coût per capita pour 
les frais de financement en 1982 ne 
représentait pas 66.69 $. mais 71.38 
$ Et encore là, ce n'est pas exact, 
car on tient compte d'un montant 
total de 563,426 $ comme frais de fi­
nancement. alors que ce fut en réa­
lité 464,000 $ Les statistiques ne 
parlent pas d'une subvention de

C'est le temps du carnaval à Ascot
ASCOT (CT) (YR) - Le 

Carnaval d'hiver d'Ascot (CT) 
aura lieu les 18, 19 et 20 fé­
vrier, à la base de plein air 
Belvédère, opérée par le com­
ité des loisirs d'Ascot (CT).

Cette base de plein air est 
maintenant ouverte tous les 
jours, afin que les amateurs 
puissent profiter de pistes ba­
lisées pour le ski de fond, de 
pistes de raquette et de glis­
sade. L'endroit est aussi muni 
d'un bar et d'un restaurant.

M. Jean Chenay, directeur 
du service des loisirs de la mu­
nicipalité d’Ascot (CT), invite 
la population à participer au 
concours de sculptures de gla­
ce, devant les résidences.

"Chaque sculpture sera ju­
gée, dit-il, et des prix seront 
remis aux gagnants". Les 
sculptures pourront être inscri­
tes samedi, entre midi et 13 
heures, au parc Belvédère.

Le Carnaval s'ouvrira par 
une danse costumée, sur la pa­
tinoire du parc Belvédère, ven­
dredi soir, à 19 heures. Des 
prix seront attribués pour les 
plus beaux costumes.

Samedi, de midi à 13 heures, 
un dîner aux hot dogs, sur 
charbon de bois, sera servi au 
parc Belvédère. Par la suite, 
de 13 heures à 17 heures, des 
jeux sur glace seront organisés 
pour toute la famille, sur la pa­
tinoire du parc Belvédère En­
fin, la journée de samedi se 
terminera par un souper pa­
roissial. à la polyvalente Le 
Phare.

Dimanche, de 11 heures à 13 
heures, un brunch sera servi à 
la base de plein-air Belvédère, 
par le Club Optimiste Bellevue. 
Un prix d'admission sera exi­
gé.

Enfin, de 12 heures à 16 heu­
res, des compétitions de ski de 
fond seront organisées, une 
chasse au trésor, des glissades, 
de quoi amuser toute la famil­
le.

Une cantine sera disponible 
sur le terrain, vendredi soir et 
samedi après-midi Le Club 
Optimiste s'occupera du trans­
port entre le parc et la base de 
plein-air, dimanche.

Halte routière à Lennoxville
LENNOXVILLE (FG) - Des 

travaux d'aménagement d'une halte 
routière débuteront au printemps à 
Lennoxville et permettront à 10 
personnes de travailler durant trois 
mois.

Le projet est rendu possible grâ­
ce à une subvention de 65,000 $ que 
le député fédéral de Sherbrooke, M. 
Irénée Pelletier, a annoncé au nom 
du ministre de l’Emploi et de l’Im­
migration, M. Lloyd Axworthy.

La halte routière sera aménagée 
sur un terrain de 100 par 175 pieds 
que la municipalité possède sur la 
rue Queen nord, près de la limite 
avec Sherbrooke (située à côté du 
restaurant Pep). Comme le gouver-
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près de 100.000 $; ce qui réduit 
d autant le fardeau des contribua­
bles ", a exprimé M Arthur Drouin 

Les données fournies par le Bu­
reau de la statistique du Québec 
sont également faussées car on 
n indique pas le bon nombre au ni­
veau de la population d’Ascot. "On 
parle de 8.448 habitants, alors que 
la vérité c'est de 9,700 environ. 
Mais à ce niveau, c'est toujours pa­
reil: le gouvernement préféré fou- 
nir un chiffre plus bas que la réa­

lité quant à la population car cela 
fait son affaire au niveau des sub­
ventions qu'il accorde", dit encore 
le seerétaire-tresorier d'Ascot.

Pour en revenir aux frais de fi­
nancement. il est important de 
comprendre que seul le secteur des­
servi par l'aqueduc, soit environ 
6.500 résidents, dans le cas d'Ascot, 
supporte les coûts relies à ces in­
vestissements "Les autres contri­
buables n ont aucunement à payer 
pour cela ", a émis M Drouin.

nement fédéral ne peut subvention­
ner directement une municipalité, 
la subvention a été versée au club 
optimiste de Lennoxville, qui agira 
comme parrain.

Le montant est remis dans le ca­
dre du programme stimulation im­
médiate de l’emploi, lancé par le 
gouvernement canadien lors de son 
budget de juin dernier. Le député 
Pelletier a expliqué que c'est grâce 
à l'application de la politique de 
restriction des 6 et 5 pour cent que 
des fonds supplémentaires ont peu 
être constitués et peuvent ainsi ser­
vir à la création d'emploi.
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Nous avons le plaisir de vous 
annoncer la nomination de

MICHEL ADAM
au posta de gérant de l'Auberge Orford.

Nous vous invitons à venir renconter Michel, 
qui se fers un plaisir de vous accueillir a l'Au­
berge et nous vous rappelons que le bar est 
ouvert à compter de 17h00.

N’oubliez pas notre Si 7!

De 18h00 à 21h00

a la salle à manger,
les spécialités sont offertes en table d'hôte, 
comprenant; le potage

un choix varié d'entrées et de 
plats principaux desserts et 
breuvage.
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dos du gouvernement 
pour obtenir la subven­
tion.”

Quant au déména­
gement. il devra se fai­
re avant la fin du mois 
d août, soit avant la fin 
du bail actuel

Le maire "discret”

Pour sa part, le mai­
re Roger Couture s'est 
montre avare de pre­
cision quant à l'état 
réel du dossier Selon 
lui. les projets sont en­
core à l’étude, autant 
celui de l'achat de la 
"pyramide” que celui 
du déménagement de 
l'usine

Rien de concret n'a 
été décidé II attend la 
réponse du gouverne­
ment du Quebec au su­
jet de la subvention

jJà
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De 10 à 12 millions $ nécessaires pour ré 
le problème des inondations à Richmond

RICHMOND (FG) - 
Même si l’éventail des 
diverses hypothèses 
permettant d’empêcher 
la rivière St-François 
d’inonder le centre-vil­
le de Richmond n'a pas 
encore été présenté, on 
s’attend à ce qu'il en 
coûte “de 10 à 12 mil­
lions $” pour régler ce 
dossier.

“Evidemment, expli­
que le maire de Rich­
mond, les travaux vont 
également comprendre 
les aménagements né­
cessaires dans le cadre 
du programme d'assai­
nissement des eaux, 
évalués dans ce dernier 
cas à 7 millions $.”

M André Lupien 
pense que les huit hy

pothèses possibles vi­
sant à trouver une so­
lution aux problèmes 
d inondation de la ville 
qu’il dirige soient pré­
sentées la semaine pro­
chaine ou au plus tard 
avant la fin du mois de 
février par des offi­
ciers du ministère de 
l’Environnement De 
brefs contacts ont déjà 
eu lieu entre les repré­
sentants de la ville et 
des dirigeants du mi­
nistère de l’Environ­
nement, mais l'on ne 
possède qu’un aperçu 
très général des diffé­
rentes possibilités of­
fertes.

“Lors de la présen­
tation officielle, nous 
connaîtrons en détail

les huit différentes so­
lutions qui s’offrent 
dans notre cas. Déjà, 
cependant, nous refu­
sons l’idée qu’une digue 
soit construite entre la 
rivière St-François et 
le long de la rue Prin-

André Lupien

cipale Ce serait in­
compatible avec l’en­
vironnement, au point 
de vue esthétique. Mais 
il serait possible d'a­
ménager la digue entre 
la rivière et la voie fer­
rée en relocalisant un 
certain nombre de mai­
sons”, a exprimé le 
maire

“La grosse question 
en rapport avec toutes 
ces possibilités se situe 
au niveau financier, ex­
plique M Lupien Peu 
importe la solution ar­
rêtée, il semble que ça 
coûterait de 10 à 12 
millions $ Or, s’il nous 
faut rembourser 10 
pour cent de la facture, 
comme convenu au dé­
part, cela peut repré­

senter jusqu'à 1.2 mil­
lion $ pour la ville de 
Richmond C'est 50 
pour cent de notre det­
te actulle. C'est beau­
coup trop et il est cer­
tain que des négocia­
tions devront être en­
treprises sur cet as­
pect On pourra discu­
ter par exemple à sa­
voir s'il n'est pas pos­

sible de porter le rem­
boursement sur 40 ans 
au lieu de 20 ans. En 
tout cas. il faudra trou­
ver la façon de réduire 
le fardeau pour la vil­
le.”

Solution parallèle

Pendant ce temps, 
une solution que le

maire Lupien considère 
de parallèle fait l’objet 
de discussions parmi la 
population. Il s agit de 
celle voulant qu’on dé­
place le centre-ville 

Cette idée a été lan­
cée l’an dernier et elle 
fut immédiatement re­
jetée Mais mainte­
nant, certaines person­
nes s’interrogent à sa­

voir si cela ne vaudrait 
pas mieux que d'y aller 
avec 1 endiguement, au 
niveau des frais Si ça 
coûte moins cher, ce 
sera envisagé. Et pour 
l'instant, cette possibi­
lité suscite tout un dé­
bat à Richmond ”, a 
noté M Lupien 

Cet aspect particu­
lier du déménagement

du centre-ville sera 
d'ailleurs discuté di­
manche soir à Rich­
mond. alors qu’un 
groupe de travail qui 
s'est penché sur le su­
jet fera rapport de ses 
recherches et des ré­
sultats de son enquête 
auprès des marchands 
et des résidents du cen­
tre-ville
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Coalition pour la survie de l'agro-alimentaire

Réplique des députés fédéraux

En 1983, Toyota, c’est en plein ça!
Chez

Automobile Rolland Lavallée Ltée
UNE VALEUR SURE! TOYOTA

SHERBROOKE 
( FG ) — La tournée des 
députés et ministres du 
fédéral visant à répli­
quer aux propos des 
membres de la Coali­
tion pour la survie de 
l’agro-alimentaire au 
Québec sera relancée 
avec "toute la vigueur 
possible”.

C’est ce qu’a confié 
hier à La Tribune le 
député de Richmond- 
Wolfe, M Alain Tardif, 
en soulignant que de­
puis la rencontre tenue 
a Rimouski, mettant en 
présence notamment 
les ministres Jean-Luc 
Pépin et André Ouellet, 
“le dossier a été étoffé 
et articulé”.

Hier soir, justement, 
une rencontre avait 
lieu au bureau du mi­
nistre André Ouellet, à 
Ottawa, pour préciser 
l’horaire de la tournée 
qui devrait entre au­
tres prendre la direc­
tion de l’Estrie "avant 
la fin de février”. Le 
député Alain Tardif et 
ses collègues Claude

Tessier et Jean Lapier- 
re, représentants de 
Mégantic-Compton-Sta 
nstead et de Shefford, 
seront du nombre. 
“Une réunion de notre 
groupe était prévue 
pour le 10 février, à As­
cot-Corner Mais faute 
d appui de certains in­
tervenants et compte 
tenu que la Coalition 
s’y présentait pour le 
lundi suivant (14 fé­
vrier), nous avons pré­
féré annuler notre ren­
contre pour mieux la 
reconvoquer”, a dit M 
Tardif, tout en admet­
tant en “avoir assez 
que des producteurs de 
mon comté me traitent 
de traître à la survie 
de l’agro-alimentaire 
au Québec et m’accu­
sent de me cacher.
Mais moi, je n’ai pas 
peur!”.

“Cette Coalition est 
la plus belle manoeu­
vre de diversion du 
PQ", a-t-il dit, refusant 
cependant d’admettre 
que “les libéraux pro-

Série de vols élucidés
RICHMOND (YR) — Les policiers municipaux 

de Richmond viennent de procéder à l’arresta­
tion de deux individus, un adulte et un mineur, en 
relation avec une série de vols par effraction, 
commis dans des établissements commerciaux 
de Richmond

Le directeur de la police municipale de Rich­
mond, M Emerill Perreault, a déclaré que ces 
arrestations pourraient bien conduire à l’éclair­
cissement de quelques autres vols. Les suspects 
ont été remis à la Sûreté du Québec, pour inter­
rogatoire

Les deux suspects arrêtés sont reliés à un vol 
par effraction dans un grand magasin de Rich­
mond, au vol commis au garage Viger et à trois 
autres vols dans des établissements commer­
ciaux

Les prévenus devraient comparaître respecti­
vement en Cour des sessions de la paix et devant 
le Tribunal pour la protection de la jeunesse, au 
cours des prochains jours

££ CLUB
VOYAGES

fleur de lus
4*
JJv

220, RUE PRINCIPALE OUEST 
MAGOG, JIX 2A5 - 843-2894

Amsterdam
LE-SAC-AU-DOS
Base Individuelle Solo-Club
Comprend:
1 L avion Montréal Amsterdam. aller-retour, tari» 
leunesse. via KLM Voua devez voyager un same­
di, à Caller

PRIX REGULIERS FERS: I partir do >734.
PRIX RÉDUIT $OOA
CLUB VOYAGES OO4!
Epargnez $100.00 par personne

L’EUROPE EXPRESS
Base Individuelle Solo-Club

1 L'avion Montréal Amsterdam, aller-retour, via 
K L M Voua devez voyager un samedi, A Caller 
2. Une passe de train leunesae Illimitée valide sur 
tous les réseaux ferroviaires européens

1 mol* 2 mol*
PRIX REGULIERS PERS 1072. 1172.
PRIX RÉDUITS 
CLUB V0YA6ES PERS 899. 999.
Epargnez >173.00 par personne

Lee prix qui apparaissent dans cette page s appli­
quent pour tout départ se situant avant le 31 mars 
1983 Après cette date, un supplément proportion­
ne» * celui du tan» aérien, sera chargé Toutefois, le
rabais restera le même

Consultez-nous pour de nombreux 
autres spéciaux non énumérés dans 

cette annonce

vinciaux l'endossent ”, 
même si le Parti libé­
ral du Québec a un re­
présentant au sein du 
groupe. “Herman Ma­
thieu, c’est une voix 
seulement”, a noté M. 
Tardif

La reprise de la tour­
née du groupe de dé­
putés et ministres du 
gouvernement fédéral, 
après ce que plusieurs

ont considéré d’échec a 
Rimouski, sera l’occa­
sion de “rétablir les 
faits”. "C’est facile 
pour les gens de la 
Coalition de défoncer 
un dossier quand il n’y 
a pas de réplique. 
Nous, nous allons ren­
contrer les procucteurs 
dans le champ et la 
donner cette réplique”, 
a conclu M. Tardif.

lgjnjoowAiNt.1 .«Sontjoye
Norm Hailey Qm (819) 842 8309 Comte Ortord

SKI
NORTH HATLEY
COMTÉ ORFORD

Ouvert 7 jours et 7 soirs do lOh i.m i 10h p.m

A compter do 4h 00PIANO-BAR avec Tony Begin
Apprenez l'espagnol en chantant avec

S8aîm»nch# Le8célèbres

ir MARIACHIS VERA-CRUZ
1 (Los Très Compadres)
ADDCÇ Ç|7| jeu. ven, sim . dim 
mnCO-QIM de 3h p.m * 1H-a.m.

Sortie 121. Autoroute 10. des rh„_in Uill„„, P...... , r„, Chemin HillcrestCantons de I Est. 040
I 29 Autoroute 55 (819) 842-8309
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L’UTILE A 
L’AGREABLE!

A
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DES
CHEMINS
DIFFICILES!

UNE PURE 
RACE!
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SOLIDE!

L’ECONOMÏÊ 
N’A JAMAIS ETE 

AUSSI EXISTANTE!

■ m 12 /» i* III "T Avec lout achat d'une camionnette 

U lin I UI I neuve, du 17 fév. au 4 mars 83:

GARANTIE rBâ comportant une protection de 48 mois 
rmrmfJBmn 100.000 km. vilnur do $430.00

chez Automobile Rolland Lavallée seulement.

Ouvert de 8 h 00 à 9 h 00 p.m., 
du lundi au vendredi.

OH! CA
C’EST SENSAS! TOYOTA

Automobile Rolland Lavallée
R.R. No. 2, Magog, Québec (819) 843-9883

84917X

RENÉ LÉVESQUE,

Aux dernières élections, ton parti s'est engagé à 
favoriser l'emploi pour les travailleuses et les 
travailleurs à temps partiel.

Tu as décrété encore plus d'insécurité d'emploi 
pour les professionnelles et les professionnels à 
temps partiel oeuvrant dans le réseau des com­
missions scolaires.

. VOILÀ
vr/jL PLUSIEURS NOUVEAUX TÉMOINS 
(If DE TA MAUVAISE FOI.

Ei Le Syndicat
des professionnelles et professionnels 
du reseau scolaire du Québec (CEO)
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la tribune] = l'amiante, le centre du québec, les bois francs
...en bref

Bois-Francs
Séance de conciliation chez HLP

ARTHABASKA i DG ' — Les né­
gociations qui avaient été rompues 
chez HPL a La suite du lock-out dé­
crété le 7 février dernier repren­
dront cette après-midi en présence 
du conciliateur

La nouvelle a été communiquée 
par M Lionel Biron de la CSN, à 
Victoriaville Dans ce dossier les 
principaux points en litige se rap­

portent à la clause des salaires et a 
1 ancienneté basé la qualification.

Le contrat de travail des 45 syn­
diques de HPL est échu depuis le 13 
janvier dernier Avant le déclen­
chement du lock-out le syndicat 
avait tenu deux assemblées géné­
rales au cours desquelles les offres 
de la compagnie de meubles 
avaient ete rejetees Cependant, au­
cun vote de grève n'avait été pris.

Troubadours changent de couleurs
VICTORIAVILLE - Après les 

Phoenix, c'est au tour des Trouba­
dours de changer de costume. Le 
mauve et le jaune qui ont servi pen­
dant huit ans à identifier les Trou­
badours de Victoriaville sont sur le 
point de disparaître au profit du 
gris, argent et rouge.

Le corps de tambours et clairons 
a en effet obtenu un projet Canada 
au travail qui lui permettra de mo­

difier l'allure des membres des Ba- 
badours et des Troubadours.

Le nouveau costume a été des­
siné par Sylvie Capistran. qui a été 
membre des Troubadours pendant 
six ans. Les membres du groupe 
auront probablement l’occasion 
d'arborer leurs nouvelles couleurs 
le 2 mars prochain alors qu'ils se­
ront les hôtes de la compétition 
"Un samedi soir en couleurs ".

Glanures thetfordoises
Assemblée de la Caisse pop Disraëli

THETFORD-MINES (PS) - 
C'est bel et bien lundi le 21 février 
que se déroulera l'assemblée géné­
rale spéciale de la Caisse populaire 
de Disraëli. à compter de 20h00 à 
l'auditorium de l'école polyvalente 
de Disraëli. Les sociétaires pour­
ront alors connaître les raisons qui

motivent les administrateurs à 
maintenir les taux d'intérêts sur les 
prêts hypothécaires. En outre, les 
membres auront l’opportunité d’é­
valuer les arguments et d émettre 
leurs opinions. Les épargnants au­
tant que les emprunteurs sont con­
viés à cette importante réunion.

Exposition au Musée minier
C'est à compter du 20 février 

courant que le Musée minéralogi­
que et minier de la région de l’A­
miante présentera l’exposition 
“L'eau, source de vie ", en collabo­
ration avec le Musée du Séminaire 
de Sherbrooke. Cette exposition sur 
l'écologie aquatique de nos régions

Contrat fédéral de 222,229 $

est divisée en trois parties: la di­
versité des habitants d’un cours 
d'eau, l'importance de l'eau, l'ini­
tiation à l'étude 'scientifique d'un 
lac et atix paramètres qu'on y con­
sidère. Des films viennent enfin 
compléter cette présentation.

Le ministère, des Approvision­
nements et Services vient d'attri­
buer un contrat de 222,229 S à la 
compagnie La Chemise Perfection

(1978) Inc. de Courcelles. Ce con­
trat représente l'achat de chemises 
pour le compte du ministère de la 
Défense nationale.

Soirée des bénévoles aux Elans
Tous les membres Elans de la 

Loge 283 de Thetford-Mines et leurs 
invités sont invités à venir partici­
per à la soirée des bénévoles, sa­

medi le 19 février courant. Le nom 
de l'Elan de l'année sera dévoilé à 
cette occasion.

Fête de la femme soulignée
Encore cette année, la Fête in­

ternationale des femmes sera sou­
lignée d'une façon particulière dans 
la région de l'Amiante. A cet effet, 
le Conseil régional de Thetford-Mi­
nes de la Fédération des Femmes 
du Québec a organisé une soirée 
spéciale pour jeudi le 10 mars pro­
chain. Un souper, réservé à quelque

100 femmes, sera servi au Centre 
communautaire Marie-Agnès Des­
rosiers de Thetford-Mines au coût 
minime de 5.00 S. A 20h00. suivra la 
projection gratuite du film "T'étais 
belle avant” au Centre paroissial 
de Thetford-Mines. Cette dernière 
activité s'adresse autant aux fem­
mes qu'aux hommes.

Déjeuner de l'Union nationale
VICTORIAVILLE (DG) - Le 

prochain déjeuner causerie de l’U­
nion Nationale aura lieu le 20 fé­
vrier. au club des Elans, sur la

Grande-Ligne. Le conférencier .in­
vité sera Me Jean-Marc Béliveau, 
chef de 1UN.

Refus à l'orchestre symphonique
Les membres du conseil munici­

pal d'Arthabaska ont refusé de ver­
ser une somme de 200 S pour deve­
nir membre corporatif de l'orches­
tre symphonique de Trois-Rivières. 
Les conseillers ont basé leur répon­

se sur le fait qu'aucune prévision 
budgétaire ne pourrait supporter 
cette demande formulée par l'or­
chestre symphonique de Trois-Ri­
vières.

Cueillette sélective des déchets
La ville d'Arthabaska s’adressera 

au ministre de l'Environnement 
pour obtenir l'autorisation de pro­
céder à la cueillette sélective des

déchets, sur son territoire, en 1984. 
Le conseil a ainsi fait échos à une 
demande déposée par Récupération 
Bois-Francs.

Aménagement d'un sentier
Les membres du club Optimiste 

d'Arthabaska ont. obtenu l'autori­
sation municipale de procéder à l'a­
ménagement. l'entretien et la sur­

veillance d un sentier pour le ski de 
fond sur le terrain de la ville à pro­
ximité du réservoir Bernard.

| MRC de TÂmJântë en tore/ |
Don à la Société 

d'agriculture
THETFORD-MINES - Le Con­

seil des maires de la municipalité 
régionale de comté (MRC) de l'A­
miante versera un don de 2.000 $ à 
la Société d'agriculture du district 
de Mégantic qui. à chaque année, 
tient une exposition sur ses terrains 
situés aux abords de la rue Bédard 
à Thetford-Mines

Contribution à 
l'Union des MRC

C'est une contirbution de 5.462.35 
$ que la MRC de l'Amiante entend 
verser à l’Union des MRC du Qué­
bec

Endroit des réunions
Les membres du Conseil des mai­

res de la MRC de l'Amiante ont ac­
cepté le principe de tenir leurs ses­
sions à d'autres endroits que le lo­
cal de la MRC. lorsque nécessaire. 
A cet effet, un avis de motion a été 
présenté pour modifier l'article 1 
du règlement 2 qui permettra la te­
nue des assemblées de la MRC à 
d'autres endroits.

Projet EVAL-83
La MRC de l’Amiante a déposé 

un projet EVAL-83 dans le cadre du 
programme Relais 1983 et le Con­
seil des maires s'est engagé à cou­
vrir tout coût excédant la contribu­
tion allouée par le gouvernement du 
Canada, dans l'éventualité où le 
projet soumis serait subventionné

LL
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L'activité reprendra dans la bâtisse autrefois occupée par la Soprema International. Cette firme se specialise dans la fabrica- 
compagnie Imco Containers avec l'entrée en scène de la Société tion de membranes d'étancheité pour toutes sortes de toitures.

Soprema s'établit à Drummondville
DRUMMONDVILLE 

— La compagnie Sopre­
ma International, une 
société française qui se 
spécialise dans la fa­
brication d une vingtai­
ne de produits destinés 
à la construction de 
membranes d'étanchéi­
té de toitures, ouvrira 
à l'automne prochain, 
un premier plan au 
Québec, plus précisé­
ment à Drummondvil­
le.

C’est la bâtisse au­
trefois occupée par la 
firme Imco Containers, 
située sur la rue Hag­
gerty dans le parc in­
dustriel, qui accueille­
ra cette nouvelle entre­
prise.

L'annonce officielle 
doit être faite cet 
avant-midi à Montréal, 
en présence des instan­

ces gouvernementales, 
notamment de la Socié­
té de développement 
industriel du Québec 
qui a consenti à verser 
une subvention de 
485,000 $ pour le lan­
cement de ce projet.

Cette participation 
de la SDI est reliée à 
un projet d'investis­
sement de l'ordre de 
3,8 millions $. compre­
nant l'acquisition d'un 
terrain, l'aménage­
ment avec clôture et 
voie ferrée, la réfec­
tion nécessaire à la bâ­
tisse et l'achat de ma­
chineries et de l'outil­
lage La réalisation de 
ce projet, dont les tra­
vaux doivent débuter 
en avril prochain, pour­
rait amener la création 
de 24 nouveaux emplois 
à Drummondville.

Produits

Parmi les produits 
fabriques par la Socié­
té Soprema Internatio­
nal, on retrouve des 
feutres et chapes d’é- 
tancheite animes de 
cartons cellulosiques, 
voiles de verre, toiles 
de verre, polyesters 
tisses ou non tissés de 
jute, qui seront vendus 
sous les marques So- 
pralène, Elastophène, 
Mammouth Soprolast 
et autres.

Ces membranes d’é­
tanchéité, dit-on, ont 
une grande résistance 
aux contraintes de ser­
vice, au gel et au dé­
gel.

Le procédé de fabri­
cation. qui constitue 
une nouvelle technolo­

gie en France, se dis­
tingue des méthodes 
traditionnelles nord- 
américaines de fabri­
cation de papier as­
phaltée

Finalement, l'im­
plantation de Soprema 
a Drummondville de­
vrait entrainer des re­
tombées économiques 
appréciables grâce à 
un marche canadien 
dynamique et aux pos­
sibilités d'exportation 
très intéressantes pour 
ce genre de produit.

Faible lueur d'espoir 
pour Cuirs Acton?

Si vous êtes intéressé â ha 
biter une coopérative d'ha­
bitation dans le quartier St- 
Simon. vous devez être une 
jeune famille, ou famille 
avec un ou des entants 
Vous pouvez communiquer 
vos nom, adresse et no de 
téléphone à
COOPERATIVE D HABITATION 

LE DUO DE DRUMMONDVIUf 
C P 254 Onimmondvillt Que 

J2B 6V7 ou téléphoner a

477-7784._

SOLDE de
_ _ FEVRIER20%

SUR LA 
MARCHAN 
DISE EN 
MAGASIN

du 1er au 
28 février 

1983les
encadrements

Michels
567-6090108, Frontenac, 

Sherbrooke
Tous les travaux sont 
exécutés sur place 8

DRUMMONDVIL­
LE — Il existerait 
encore une faible 
lueur d'espoir dans 
le dossier des Cuirs 
Acton Ltée d’Acton- 
Vale, même si la 
Cour Supérieure de 
Québec a rejeté en 
début de semaine 
une demande d’in­
jonction interlocutoi­
re qui aurait pu em­
pêcher la vente par 
soumission de toutes 
les marchandises 
saisies il y a quel­
ques semaines par le 
Trust National.

Le coordonnateur 
de l’entreprise et 
maire d’Acton-Vale, 
M. Roger LaBrèque 
a en effet déclaré 
hier que la cause 
sera à nouveau en­
tendue par la Cour 
Supérieure la semai­
ne prochaine, mais 
cette fois à Montréal 
et que des dévelop­
pements favorables 
pourraient alors sur­
venin_____________

Bien mince

“C’est un bien 
mince espoir, mais 
on y s’accroche pour 
le moment. Il faut se 
croiser les doigts en 
attendant,” de dire 
M. LaBrèque lors 
d’un entretien télé­
phonique. Si la de­
mande devait à nou­
veau être rejetée, la 
seule solution serait 
alors d aller en appel 
de la décision, selon 
ses dires.

M. Labrèque, qui 
souligne que c’est 
devenu un dossier 
fort compliqué, 
“parce que plus ça 
avance, plus il y a de 
monde là-dedans,” 
dit-il. a par ailleurs 
révélé que le minis­
tère du Revenu fé­
déral aurait au cours 
des dernières heures 
fait son entrée en 
scène dans cette af­
faire et qu’il aurait 
pris possession de 
toutes les marchan­

dises préalablement 
reprises en vertu 
d'un bref de saisie 
par la compagnie 
Cantan. firme mon­
tréalaise qui vend du 
cuir.

Employés tous payés

Pour ce qui est des 
employés (non-syn­
diqués) de l'entrepri­
se. qui étaient cinq 
ou six lors de la fer­
meture des portes, 
mais dont le nombre 
atteignait près de 65 
il y a environ trois 
mois. M. LaBrèque a 
indiqué que tout le 
monde a été payé 
jusqu'à la dernière 
minute de travail.

“Maintenant, cer­
tains d'entre eux 
songeraient à former 
une coopérative afin 
de relancer la com­
pagnie, mais je dou­

te fort que cela se 
concrétise. Il leur 
faudrait trouver un 
administrateur so­
lide et Dieu sait que 
ce n’est pas facile de 
traiter avec les com­
pagnies qui vendent 
le cuir. On en a d’ail­
leurs la preuve ces 
temps-çi."

Enfin, notons que 
plusieurs personnes 
avaient déjà versé 
des accomptes pour 
la confection sur me­
sure de manteaux ou 
autres vêtements de 
cuir. Ceux-çi ne 
pourront cependant 
récupérer leur som­
me, à moins d'en­
gager des poursuites, 
ce qui est cependant 
peu probable, selon 
M LaBrèque. qui es­
time que les pertes 
des consommateurs 
se chiffrent à près de 
15.000 S.

mû.

ENERGIE
30 ANS 0 EXPERIENCE 
REUNIES POUR MIEUX 

VOUS SERVIR

Achille Côté, prés. 
Lucien Côté et Fils Inc. 

Entrepreneur chauffage, 
plomberie, ferblanterie

(819) 562-9411

Nous ferons person­
nellement létude. les 
recommandations et 
les travaux de conver­
sion selon vos be­
soins

André Bilodeau 
Entrepreneur 

électricien

(819) 567-7549

AUCUN INTERMEDIAIRE NOUS PERMET DE VOUS FAIRE 
BENEFICIER DE PRIX DEFIANT TOUTE COMPETITION.

EXEMPLE: Les subventions fédérale et de l'Hydro-Québec couvrent la majo­
rité des appareillages et de l'installation d'un système â air chaud

„ fh

ft

015 THERM0LEC HYDRA
Garantie de 10 ans. pour chauflage à l'eau

Faisons aussi l’installation do système à eau chaude Bi-Energie.

REER EXPRESS

NOUVEAU: I/0PTI0N-B0NL
Vous pouvez désormais obtenir un rendement encore plus 

élevé sur votre REER à la Banque Nationale. STOP.
Contribution par paiement unique, versements successifs, 

chèques pré-autorisés et prêt épargne. STOP.
Plusieurs types de placement: taux fixe rachetable ou non, ou taux variable. STOP. 

Préparez votre avenir, réduisez vos impôts et investissez à des taux très concurrentiels,
avec un REÉR de la Banque Nationale. STOP.

Renseignez-vous à notre plus proche succursale. STOP.
Votre avenir, nous, on s’en occupe

BANQUE NATIONALE
Nous, on s'en occupe.
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.a petite maison dans la 
>rairie; lundi 19 h 30
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communautaire de Plessisville, 
dont l'équipe est formée d'un res­
ponsable de projet, deux anima­
teurs économiques et une secrétai­
re.

C'est d'autant plus intéressant, 
de poursuivre Marie Pelchat que 
selon les informations du conseil de 
Plessisville quelques 1,235 travail­
leurs seraient sans emploi dans la

Actuellement le contexte social 
et économique prête peu à l’éclo­
sion de ce nouveau type d'entrepri­
se en raison du manque d'informa­
tion et d éducation coopérative de 
la population Le Groupe de gestion 
entend donc corriger cette situation 
afin d envisager des avenues inté­
ressantes pour les coopératives ou­
vrières de production et de travail.

qu'en tout temps le réseau routier 
devra être maintenu de façon à per­
mettre la circulation des services 
d’urgence (police, pompiers et am­
bulances).

Le syndicat s’est également en­
gagé à maintenir des services es­
sentiels au niveau de la maintenan­
ce d’un camion, une saleuse, une ni-

veleuse, une excavatrice et un bom­
bardier

Pour assurer ces services l’em­
ployeur s’est engagé à fournir au 
salarié désigné une pagette afin que 
le service de police puisse le rejoin­
dre en tout temps ainsi que le se­
crétaire-trésorier ou le directeur 
général des services.

PLESSISVILLE (DG) — La situation qui a prévalu à Victoriavil- 
le pendant la grève des fonctionnaires municipaux ne risque pas 
d’aller aussi loin à Plessisville.

Le secrétaire-trésorier de la mu- maire de Plessisville et le secrétai- 
nicipalité, a précisé à La Tribune re-trésorier et par la présidente du 
que des services essentiels ont été syndicat et le représentant syndical 
négociés pour parer au débrayage de la CSN.
éventuel des cols bleus On sait que Le Syn{jicat a convenu de main- 
les fonctionnaires de Plessisville tenjr jes servjces essentiels à l’u- 
ont acquis le droit de grève depuis sjne de filtration en mettant à la
le 1d tevrier. .... disposition des autorités deux em-

Le Syndicat national des em- plo£s qualifiés, 
ployes municipaux de Plessisville
(CSN) et la ville de Plessisville se Dans les cas de tempête, de bris 
sont entendus pour maintenir cer- d’aqueduc ou de refoulement d’é­
tains services essentiels advenant gouts deux personnes pourront être 
un conflit de travail. Un accord en appelées à moins que la nécessité 
ce sens a été ratifié, mardi, par le en exige plus L’accord spécifie

Subvention de 90,741 $ au projet 
Tourisme dans les Bois-Francs

VICTORIA VILLE La subven­
tion fédérale de 90,741 S qui a été 
accordée pour la réalisation du pro­
jet Tourisme dans les Bois-Francs 
vise la promotion du tourisme ainsi 
que le développement touristique 
de la région par l’aménagement du 
Mont St-Michel

La Commission de l'Emploi et de 
l'Immigration du Canada et la 
Chambre de commerce des Bois- 
Francs précise que les activités 
autorisés permettront notamment 
de tenir une session de formation 
pour les employés du projet et d'é­
tablir des contacts permanents 
avec l'Association touristique régio­
nale du coeur du Québec.

De plus, les préposés au projet 
évalueront l’impact du tourisme 
dans la region suite aux actions en­
treprises en 1982 à l’occasion du 
projet “tourisme et récupération 
dans les Bois-Frncs ”.

Le projet, qui est réalisé grâce à 
une subvention du programme de 
développement communautaire du 
Canada, permettra d’élaborer une

strategie de développement touris­
tique à court terme, a moyen terme 
et à long terme pour la région des 
Bois-Francs et développera des ou­
tils de diffusion et de promotion 
touristique, tels la publication de 
fascicules ou de montages audio-vi­
suels.

Les recherchistes embauchés 
prépareront, publieront et feront la 
promotion des forfaits saisonniers, 
tout en offrant un service de guide 
touristique Enfin, ils reviseront 
l’inventaire des sites touristiques 
de la région et le cas échéant, ef­
fectueront les préparations requises 
à la tenue d’un mini-colloque sur le 
tourisme.

Me Gilles Gagnon, du comité tou­
ristique de la Chambre de commer­
ce des Bois-Francs, précise que les 
activités autorisés en vue de l’a­
ménagement du Mont St-Michel 
sont: de fabriquer et d’installer des 
panneaux de signalisation, d’amé­
nager un petit étang au Mont St-Mi­
chel, de compléter l’aménagement 
des sentiers.

6. Bouchard C. Villemaire
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Modèle VRF1311
Contenance totale de 13.2 
pi3 (374 litres)
Clayettes ajustables sur 10 
positions
Bacs à légumes en matériau 
brun foncé opaque 
Poignée ordinaire et plaque 
de protection

MOFFRT

LAVEUSE MOFFAT
Modèle MW 1140

• 4 combinaisons de tempéra­
ture de lavage rinçage

• 3 réglages de vitesse de lava­
ge essorage

• 3 positions de niveau d eau
• Distributeur d agent de blan­

chiment
• Distributeur de produit assou­

plissant
• Filtre à charpie autonettoyant
• 4 cycles de lavage

Disponible en blanc et amande

SECHEUSE MOFFAT
Modèle MDG1140-X

1er prix $200
PLUS

sçjO \ TIRAGE
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2e prix $125
Séchage automatique normal 
Séchage automatique apprêt 
permanent
Séchage minuté option 
3 sélections de chaleur 
Grille de séchage

3e prix $100

• Four A micro-ondes au-Pour plus de détails concernant le règlement de participation, 
consultez la rubrique 25 du journal du samedi 
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Mise sur pied d'un Groupe de gestion coopératif
THETFORD-MINES - Grâce a 

un projet du ministère des Institu­
tions financières et coopératives du 
Québec et du support de la Fédéra­
tion des Caisses populaires Desjar­
dins de Québec, les régions de l’A­
miante et des Bois-Francs sont 
maintenant dotées d’un Groupe de 
geslion coopératif et communautai­
re qui, au cours des 20 prochaines 
semaines, visera à favoriser la

mise sur pied d’entreprises coopé­
ratives dont I ensemble des travail­
leurs seront collectivement proprié­
taires.

En outre, cet organisme entend 
dépister les entreprises en difficul­
té et analyser avec les employés 
les possibilités de les transformer 
en coopératives ouvrières de pro­
duction et de travail ou en entrepri­

ses communautaires Ils se propo­
sent aussi d animer le milieu et de 
tenter d’y valoriser le concept de 
l’achat chez-nous.

A Thetford-Mines, les quatre 
membres du groupe, qui logent 
dans les bureaux du CSS de Fron­
tenac, ont déjà commencé à dres­
ser l’inventaire des ressources du 
milieu susceptibles de les appuyer

dans l’atteinte de leurs objectifs 
Selon le responsable du Groupe à 

Thetford-Mines, M. Jacques Ge- 
nest. plusieurs motifs favorisent la 
mise sur pied de telles coopérati­
ves, que ce soit la fermeture d’u­
sine ou la liquidation d’une entre­
prise, le chômage régional élevé 
qui atteint particulièrement les jeu­
nes.

Dans l'Amiante et les Bois-Francs

En cas de grève de ses cols bleus

Plessisville s'est assurée des services essentiels

À Plessisville

“Le rendement de l’argent inves­
ti dans les entreprises est si peu 
élevé que les investisseurs sont 
moins intéressés; mais pour le chô­
meur investir pour créer ou garder 
un emploi ça devient intéressant 
surtout dans le contexte qu'on con­
naît à Plessisville,” commente 
pour sa part Marie Pelchat, du 
Groupe de gestion coopératif et

municipalité comparativement à 
1,845 travailleurs actifs.

Les coopératives ouvrières de 
production ou de travail sont en­
core peu nombreuses au Québec 
La plupart d entre elles regroupent 
peu d'employés et possèdent des 
actifs inférieurs à 100.000 $ Toute­
fois. elles constituent un lieu privi­
légie d'expérimentation de nouvel­
les formes d organisation de l'en-


